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      Un événement organisé par l'ENS Paris-Saclay en collaboration avec la Chaire de recherche du
Canada en droit des biens transsystémique et communautés durables, la Faculté de droit de
l’Université McGill, l’Institut des sciences sociales et du politique ainsi que le laboratoire Institutions
et dynamiques historiques de l’économie.

     Ce colloque international, qui se déroulera sous forme de deux séminaires multi-sites, a
pour objectif d’interroger les situations où la propriété est désertée, soit par déshérence, par
vacance ou par abandon. Qu’on songe aux bâtiments patrimoniaux délaissés puisque trop
coûteux à restaurer, aux immeubles abandonnés ou aux terrains contaminés désertés par les
entreprises, le cas des biens qui se retrouvent sans propriétaire soulève d’importantes
questions. 

      À partir d’une perspective interdisciplinaire (droit, philosophie, urbanisme, histoire, milieux
associatif et communautaire) et transsystémique intégrant le droit civil, la common law et les
traditions juridiques autochtones, on cherchera à réfléchir aux aspects théoriques et
pratiques de la déshérence, de la vacance et de l’abandon. Pour ce faire, on s’intéressera à
des cas concrets de désertion et on portera attention aussi bien au droit privé (droit des
biens, droit patrimonial, droit des successions, responsabilité civile) qu’au droit public (théorie
de la propriété publique), ainsi qu’au droit patrimonial (biens culturels abandonnés, propriété
culturelle en péril). 

      Il s’agira, entre autres, d’examiner comment la déshérence, la vacance et l’abandon
trouvent leur place au sein des théories de la propriété, ainsi que de dégager les problèmes
et les opportunités associés à de telles situations. Pourquoi faudrait-il protéger le droit des
propriétaires d’abandonner leur bien ? Quels sont les enjeux soulevés en matière
d’obligations et de responsabilité, aussi bien en ce qui a trait aux acteurs privés que publics ?
À qui devraient revenir les biens dont plus personne n’est propriétaire ou dont tout le monde
se désintéresse ? Au-delà des problèmes, on s’interrogera sur les opportunités offertes par la
désertion. Quelles possibilités voient le jour au moment où s’éteint la propriété privée ? À cet
effet, on portera une attention particulière à la réappropriation collective par le biais des
communs. 

      L’objectif général du colloque consistera ainsi à analyser le cadre juridique propre à la
déshérence, à la vacance et à l’abandon à la lumière des enjeux sociaux et politiques, de
manière à en dégager les potentialités, les défauts et les angles morts. On tentera de
concevoir les problèmes associés à la désertion comme une occasion de repenser le droit et
de réimaginer le social.

Descriptif de l'événement



1  -  Justif ications théoriques et  pratiques :  Comment la  déshérence,  la  vacance et
l ’abandon trouvent- i l s  leur  p lace au se in des théor ies  de la  propr iété  ?  Comment
conceptual iser  ce moment où un b ien se retrouve sans propr iéta ire  ?  Quel les  sont  les
considérat ions prat iques qui  mi l i tent  en faveur  ou contre un droi t  d ’abandonner un b ien ?  

2  -  Problèmes associés à la propriété désertée et  l imites du cadre juridique :  En jeux
environnementaux,  économiques ,  soc iaux ,  de conservat ion du patr imoine,  de sécur i té ,
d ’ inc lus ion ou d ’exc lus ion soc ia le  et  pol i t ique etc .

3  -  Propriété et  responsabil ité :  L ien entre responsabi l i té  et  propr iété  ( la  responsabi l i té
doi t -e l le  seulement  être  env isagée en rapport  avec la  propr iété  ? ) ,  responsabi l i té  pr ivée
versus publ ique ( les  règ les  devra ient-e l les  être  les  mêmes pour les  propr iéta ires  pr ivés  et
publ ics  ? ;  le  pendant  de la  propr iété  pr ivée devra i t - i l  être  que le  propr iéta ire  doi t  être  le
seul  responsable de son b ien ? ;  est - i l  juste  de demander à  la  co l lect iv i té  de subir  les
conséquences et  à  l ’É tat  d ’ intervenir  a lors  que le  propr iéta ire  prof i ta i t  seul  des avantages
de la  propr iété  pr ivée ?  etc . ) ,  propr iété  indiv iduel le  versus col lect ive  (ces  problèmes se
posent- i l s  dans un système de propr iété  co l lect ive  ? ) .

4  -  Possibi l ités offertes par la désertion :  La  chose doi t -e l le  retourner  dans le  domaine
de la  propr iété  pr ivée ?  Est -ce une opportuni té  de favor iser  l ’appropr iat ion col lect ive  et  la
créat ion de b iens communs ?  Qu ’arr ive- t - i l  dans l ’ interst ice  entre l ’ext inct ion d ’un droi t  et  la
naissance d ’un nouveau droi t  propr iéta ire  ?  Peut-on penser  un l ibre accès aux b iens vacants
au-delà  de leur  appropr iat ion (squat t ing )  ?

5  -  Propriété intel lectuelle et  droits  d ’auteur :  À  quoi  ressemble la  désert ion en
propr iété  inte l lectuel le  ?  Comment le  l ibre accès ,  les  œuvres dans le  domaine publ ic ,  les
invent ions non brevetées nous permettent  de penser  d i f féremment la  désert ion des b iens
corporels  ?

6  -  Désertion et  restitution :  Comment penser  la  vacance à  la  lumière de l ’h is to ire
colonia le  ?  Certa ins  b iens ,  en l ’absence de propr iéta ire ,  devra ient- i l s  être  at tr ibués à
certa ins  groupes h istor iquement dépossédés ?  Faut- i l  at tendre que ces b iens se retrouvent
sans maître  pour les  rest i tuer  ?

I l  est  poss ib le  de tra i ter  un seul  de ces axes ou p lus ieurs  axes dans la  même présentat ion.

Une publ icat ion col lect ive  su ivra  les  présentat ions.

Direction scientif ique :

Yaël l  Emer ich ,  Mar ie  Cornu & Michela  Barbot

Principaux axes de recherches :



10h15 - 10h30 

Propos introduct i fs



Marie Cornu  (CNRS- ISP,  ENS Par is  Sac lay )
Yaëll  Emerich  (Univ .  McGi l l )

Michela Barbot  (CNRS- IDHE.S ,  ENS Par is -Sac lay )

Programme


 



09h45 - 10h15

Accuei l  des part ic ipants

10h30 - 13h00 

1er panel  :  Abandon,  usage et  non usage



Michele Spanò (EHESS)  –  Prés idence
 

Panél is tes  :



Yaëll  Emerich  (Univ .  McGi l l )  –  Perspect ive  comparat ive  sur  l ’abandon
de b iens :  entre propr iété  et  responsabi l i té



Marie Laure Degroote  ( Inst i tute for  Property  Law)  –  L ’abandon des

immeubles en droi t  be lge et  néér landais  :  une approche cr i t ique



Florent Masson  (Univ .  Polytechnique Hauts-de-France,  LARSH)  –  Non-
usage et  propr iété  en droi t  c iv i l



Programme


 



17h30 - 17h45

Propos conclusi fs



Michela Barbot  (CNRS- IDHE.S ,  ENS Par is -Sac lay )
Yaëll  Emerich  (Univ .  McGi l l )

Marie Cornu  (CNRS- ISP,  ENS Par is  Sac lay )

13h00 - 14h30

Déjeuner

14h30 - 17h30

2e panel  :  Désertion,  transmission et  réhabil itation



Simona Cerutti  (EHESS)  –  Prés idence
 

Panél is tes  :



Emil ia Schijman (CNRS)  –  Nous sommes les  nota ires  des pauvres !  La
curate l le  des success ions désertées en France 



Christine Morin  (Univ .  Lava l )  –  Les success ions en déshérence



François Brochu  (Univ .  Lava l )  –  L ’abandon des immeubles et  la

rénovat ion cadastra le  québécoise



Jonathan LaPalme (Dark  Matter  Labs)  –  Propr iété  désertée et  droi t  à
la  v i l le  



1er panel 
Giorgio Resta

 Y  a-t- i l  un « droit  » à l ’abandon de la 
propriété ?  Regard comparatiste



       La  quest ion de la  «  propr iété  »  désertée est  de p lus  en p lus  au centre du débat  sc ient i f ique
et  pol i t ique,  à  la  lumière des enjeux soc iaux impl iqués.  Dans p lus ieurs  systèmes jur id iques ,  e l le
a  donné l ieu à  des controverses judic ia i res ,  a ins i  qu ’à  des proposi t ions de lo i  et  des rapports
d ’étude.  La quest ion a  été  analysée pr inc ipa lement  dans une perspect ive  de droi t  interne,  mais
i l  ne manque pas de recherches en droi t  comparé.  Toutefo is ,  l ’ impress ion qui  dér ive  de ces
études et  ce l le  d ’une acceptat ion de la  ‘grande d ichotomie ’  entre tradi t ions de c iv i l  law et  de
common law,  les  unes caractér isées par  le  paradigme du «  dro i t  »  à  l ’abandon de la  propr iété
( immobi l ière et  mobi l ière) ,  les  autres  par  la  so lut ion opposée se lon laquel le  les  propr iéta i res  ne
peuvent  pas se départ i r  uni latéra lement  de leurs  b iens .  P lus ieurs  théor ies  ont  été  avancées
pour expl iquer  cette  opposi t ion entre un modèle de propr iété  regardé comme munus et  un
autre centré sur  la  va leur  de la  l iberté  indiv iduel le .  Même s i  certa ins  arguments  peuvent
sembler  convaincants  –  et  notamment l ’argument  t i ré  du rô le  d i f férent  joué dans les  deux
tradi t ions par  l ’É tat  comme «  propr iéta i re  de dernière instance »  –  on peut  douter  que ladi te
dichotomie so i t  auss i  radica le  et  soustra i te  à  évolut ion.  En ef fet ,  les  s i tuat ions de cr ises
urbanist iques ,  soc ia les  et  env ironnementa les  l iées  au phénomène de la  «  propr iété  désertée »
st imulent  souvent  des réponses innovantes par  les  systèmes jur id iques ,  qui  ne peuvent  pas
échapper à  la  réf lex ion sc ient i f ique.  Dans cette  contr ibut ion,  je  propose une perspect ive  de
droi t  comparé sur  la  quest ion de l ’abandon de la  propr iété ,  en premier  l ieu –  mais  pas
seulement  –  pour comprendre s i  les  taxonomies tradi t ionnel les  sont  toujours  b ien fondées ou s i
e l les  nécess i tent  des mises à  jour  ou des modi f icat ions substant ie l les .     

Note biographique 



G iorg io  Resta  est  V ice-recteur  de l 'Univers i té  Roma Tre ,  Délégué pour la  coordinat ion des
act iv i tés  d ' internat ional isat ion,  Professeur  t i tu la i re  en droi t  pr ivé  comparé ,  et  Directeur  adjo int
du département  de droi t ,  et  coordonnateur .  I l  est  membre du Consei l  des gouverneurs  de
l 'Assoc iat ion i ta l ienne de droi t  comparé ,  de l 'Académie internat ionale  de droi t  comparé ,  des
Experts  i ta l iens en droi t  c iv i l ,  de l ' Inst i tut  de droi t  européen,  de l 'Assoc iat ion I l  Mul ino,  du
Consei l  d 'administrat ion de la  Fondat ion Centro d i  In iz iat iva  Giur id ica  P iero Calamandrei  et  de la
Fondat ion Le l io  e  L is l i  Basso. I l  a  enseigné,  en tant  que professeur  inv i té ,  à  l ’Univers i té  McGi l l
(2010-2011 ;  2015) ,  à  l 'École  des hautes études en sc iences soc ia les  (2009,  2010,  2013) ,  à
l 'Univers i té  de Nagoya (2014,  2018) ,  à  l ' IDP de Bras i l ia  (2021) .  Co-directeur  de quelques-unes
des p lus  importantes revues jur id iques i ta l iennes ,  i l  a  une product ion sc ient i f ique de p lus  de
150 travaux centrés  sur  la  jonct ion entre le  Droi t  publ ic  et  le  Droi t  pr ivé ,  notamment sur  le  rô le
des technologies ,  le  développement  jur id ique de l ' ind iv idu,  a ins i  que la  re lat ion entre le  droi t  et
les  autres  domaines de la  connaissance.



1er panel 
Béatrice Balivet










 Les lots de copropriété désertés



        Aux termes de l ’ar t ic le  17 de la  Déc larat ion des droi ts  de l ’homme et  du c i toyen
du 26 août  1789,  la  «  propr iété  étant  un droi t  inv io lable  et  sacré ,  nul  ne peut  en être
pr ivé ,  s i  ce  n ’est  lorsque la  nécess i té  publ ique,  léga lement  constatée ,  l ’ex ige
év idemment ,  et  sous la  condi t ion d ’une juste et  préalable  indemnité  » .  Le propr iéta i re
peut  a ins i  l ibrement  déc ider  de ne pas ,  de ne p lus  s ’occuper  de son lot  de
copropr iété .  Cette  l iberté  n ’est  pas sans l imite .  E l le  produit  des ef fets  pour le
propr iéta i re  lu i -même,  s i  cette  désert ion s ’accompagne du non-respect  des obl igat ions
qui  sont  les  s iennes en qual i té  de copropr iéta ire  ou s ’ i l  porte  at te inte aux droi ts  des
autres copropr iéta ires .  Le lot  abandonné,  vacant  ou encore en déshérence est
suscept ib le  de représenter  en ef fet  non seulement  une d i f f icu l té  pour l ’équi l ibre
f inancier  du syndicat  des copropr iéta ires ,  mais  auss i  de futures d i f f icu l tés  matér ie l les
du fa i t  du non-entret ien du b ien ayant  une répercuss ion sur  les  autres  lots  et
l ’ immeuble .  Cette  s i tuat ion recouvre des réa l i tés  d iverses :  lots  à  usage d ’habi tat ion,
de commerce ou encore de bureaux,  lot  unique ou p lura l i té  de lots  au se in d ’une
même copropr iété ,  lot  en secteur  rura l ,  pér i -urbain ,  vo ire  urbain ,  y  compris  des
centres v i l les  de terr i to i res  très  tendus… En 2019,  dans un contexte nat ional  de cr ise
du logement ,  en part icu l ier  soc ia l  et  intermédia ire ,  la  métropole de L i l le  a  dénombré
près de 10 000 logements  abandonnés depuis  p lus  de 5 ans et  souvent  très  dégradés.
Des mesures inc i tat ives  ou coerc i t ives  peuvent  être  env isagées à  part i r  des out i ls
jur id iques ex istant  auprès des propr iéta i res  concernés.  Des réponses p lus  c ib lées
sont  toutefo is  nécessa ires  pour l imiter  les  ef fets  des lots  désertés  au se in des
copropr iétés .

Note biographique 



         Béatr ice Bal ivet  est  Maî tre  de conférences-HDR,  Univers i té  Jean Moul in  Lyon 3 et
Directr ice  de l ’ IDPI  ( Inst i tut  de droi t  patr imonia l  et  de l ’ Immobi l ier ) .  
Co-directr ice  du Master  droi t  immobi l ier ,  a ins i  que de la  semestr ia l i té  «  Immobi l ier  »
du Dip lôme Supér ieur  du Notar iat  ( INFN s i te  de Lyon)  et  du Master  droi t  fonc ier ,  dro i t
du patr imoine au Cambodge,  e l le  est  spéc ia l isée en droi t  du patr imoine et  de
l ’ immobi l ier  pr ivé  et  soc ia l ,  en part icu l ier  en droi t  de la  copropr iété  des immeubles
bât is .  



1er panel 
Philémon Gravel












 L ’occupation transitoire :  
un moteur de revital isation urbaine



        Les  prat iques en développement immobi l ier  conçoivent  souvent  la  vacance comme une
étape normale lors  d ’un projet  de requal i f icat ion d ’un bât iment  ou d ’un s i te .  En ef fet ,  puisque
le  processus de rénovat ion est  contra ignant  et  p lus  coûteux que la  construct ion neuve,  i l  est
f réquent  que les  propr iéta ires  déc ident  de ne pas rénover  leur  bât iment ,  en at tendant  de le
vendre au p lus  of frant  ou en espérant  un f inancement  pour une reconstruct ion.  Cela
engendre a lors  des années d ' inoccupat ion pendant  lesquel les  ces s i tes  pourra ient  être
hautement  va lor isés  à  fa ib le  coût  et  dégager  des prof i ts  pour le  propr iéta ire .  Cette
contr ibut ion défendera que la  vacance ne doi t  pas être  perçue comme un problème col latéra l
du développement immobi l ier  convent ionnel ,  mais  p lutôt  comme l ’opportuni té  de développer
des projets  immobi l iers  p lus  inc lus i fs ,  durables  et  rés i l ients  se lon une méthodologie  qui  a
récemment fa i t  ses  preuves ic i ,  et  depuis  longtemps à  l ’ internat ional :  l ’occupat ion trans i to ire .
Cette  prat ique immobi l ière émergente au Québec comporte de nombreux bénéf ices  pour les
munic ipa l i tés ,  en p lus  de contr ibuer  à  la  rev i ta l isat ion des artères commerc ia les  et  la
réhabi l i tat ion du patr imoine bât i  dé la issé .  Que ce so i t  par  l ’ implantat ion de bout iques
éphémères ,  l ’ insta l lat ion d ’une exposi t ion en v i t r ine ou l ’aménagement d ’un espace de trava i l
partagé temporaire ,  l ’occupat ion trans i to ire  permet  de réduire  s igni f icat ivement  les  impacts
de la  vacance sur  le  t issu urbain et  comporte p lus ieurs  avantages autant  pour le  propr iéta ire
que la  communauté.  

Note biographique 



         Détenteur  d ’une maîtr ise  en archi tecture spéc ia l isée en conservat ion de
l ’env ironnement bât i  et  d ’une format ion en ébénister ie ,  Phi lémon possède des compétences
en gest ion de projet ,  en construct ion,  en archi tecture durable ,  en chant ier  part ic ipat i f ,  en
développement de partenar iat  et  en montage f inancier .  I l  a  été  impl iqué dans la  mise sur  p ied
de projets  d ’archi tecture a l ternat i fs  importants ,  te ls  que le  Cata lyseur  d ’ imaginaire  urbain ,  le
V i l lage éphémère du campus Outremont ,  Bel lastock Québec ou encore le  Lab éphémère de
l ’ADUQ.  Tout  au long de son parcours  profess ionnel  et  académique,  i l  s ’est  intéressé à  la
recherche appl iquée dans le  domaine du réemploi  de matér iaux de construct ion,  de la
reconvers ion de bât iments  patr imoniaux et  de l ’archi tecture temporaire  et  t rans i to ire .  Cela
fa i t  maintenant  6  ans que Phi lémon a cofondé Entremise.  À  t i t re  de Directeur  généra l ,  i l
part ic ipe aujourd ’hui  à  son développement par  la  mise sur  p ied de projets  d ’occupat ion
trans i to ire  en s ’ impl iquant  dans toutes les  phases du projet :  la  s tratég ie ,  la  rég lementat ion,  le
droi t ,  le  développement d ’a f fa i res  et  de partenar iat ,  le  montage f inancier ,  l ’ ident i té  v isuel le ,
la  mise en œuvre ,  l ’opérat ionnal isat ion et  la  t rans i t ion vers  un projet  pérenne.



1er panel 
Michela Barbot

  De l ’abandon à la valorisation :  La trajectoire des 
meubles de design historique destinés aux col lectivités



         Depuis  une quinza ine d ’années ,  un nouveau phénomène s ’est  mani festé dans le  marché
internat ional  du des ign d i t  «  h istor ique »  :  la  vente à  des pr ix  except ionnels  d ’une sér ie  de
meubles dest inés aux col lect iv i tés  ou dess inés pour un usage col lect i f  par  des des igners  de
renom. I l  en va a ins i ,  par  exemple ,  pour  le  mobi l ier  imaginé par  Et tore Sottsass  pour les
bureaux Ol ivett i  en 1972,  ou encore pour ce lu i  de la  C i té  Univers i ta i re  d ’Antony ,  dont  l ’un des
exempla ires  les  p lus  connus –  la  table  Trapèze,  conçue par  Char lotte  Perr iand et  Jean Prouvé
en 1954 pour le  réfécto ire  de la  rés idence étudiante Jean Zay –  a  été  vendu aux enchères en
ju in 2022 pour la  somme astronomique de 1 922 000 euros.  À  l ’or ig ine de ces processus de
valor isat ion marchande,  on trouve généra lement  des s i tuat ions d ’abandon ou de négl igence
de la  part  de leurs  propr iéta ires  ou gest ionnaires  ( le  p lus  souvent  des établ issements  publ ics )
qui ,  insoucieux de la  conservat ion de ces b iens ,  f in issent  par  permettre aux acteurs  du
marché pr ivé de s ’en appropr ier  et  de les  va lor iser  à  des buts  lucrat i fs .  La  présente
recherche v ise à  comprendre par  quels  d ispos i t i fs  jur id iques et  économiques ces objets  à
usage col lect i f  sont  passés au cours  du temps d ’une «  mise à  la  benne »  à  une «  mise en
valeur  » ,  en changeant  non seulement  de main ,  mais  auss i  de statut  et  de fonct ion.  Nous nous
demanderons ,  en part icu l ier ,  jusqu ’à  quel  point  leur  qual i f icat ion jur id ique de «  b iens
meubles »  a  pu fac i l i ter  leur  entrée dans le  marché,  et  jusqu ’à  quel  point  la  marchandisat ion
dont  i l s  ont  fa i t  l ’ob jet  a  pu entra îner ,  par  la  su i te ,  des formes de patr imonia l isat ion et/ou
une nouvel le  pr ise de consc ience quant  à  leur  va leur  de la  part  des propr iéta ires  qui  les
ava ient  in i t ia lement  déla issés .

Note biographique 



          Économiste et  h istor ienne de format ion,  habi l i tée à  d ir iger  des recherches en droi t ,
Michela  Barbot  est  Chargée de Recherche au laborato ire  IDHE.S du CNRS et  Professeur
attaché à  l ’École  Normale Supér ieure Par is -Sac lay ,  où e l le  enseigne l ’h is to ire  économique,
l ’h is to ire  des inst i tut ions et  l ’h is to ire  des droi ts  de propr iété .  Ses intérêts  sc ient i f iques
portent  sur  l ’h is to ire  des droi ts  des b iens mobi l iers  et  immobi l iers ,  sur  l ’h is to ire  urbaine ,  sur
l ’h is to ire  comparée de la  propr iété  en Europe cont inenta le ,  sur  les  rapports  entre droi t  c iv i l
et  économie en perspect ive  h istor ique.  Sur  ces thémat iques ,  e l le  a  publ ié  d i f férents  art ic les
et  ouvrages en i ta l ien ,  angla is  et  f rançais ,  dont  le  vo lume bi l ingue Proper ty  R ights  and the i r
V io lat ions .  Expropr iat ion ,  Se izure  and Conf i scat ion in  Europe and i t s  Se t t lements ,  16th-20th
centur ies  /  La  propr ié té  v io lée .  Expropr iat ions  e t  conf i scat ions ,  XV Ie -XXe  s ièc les ,  Berne,  Peter
Lang,  2012,  codir igé avec Luig i  Lorenzett i  et  Luca Mocarel l i .
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 L ’abandon des immeubles et  
la  rénovation cadastrale québécoise



        Amorcée en 1994,  la  rénovat ion cadastra le  prendra f in  au cours  des
prochains mois  au Québec.  À  terme,  3 ,8  mi l l ions d ’ immeubles auront  été
représentés sur  le  p lan de cadastre du Québec.  En p lus  de mettre  en
lumière des problèmes de descr ipt ion d ’ immeubles et  de les  corr iger  en
modi f iant  leurs  l imites  et  leurs  mesures ,  la  rénovat ion cadastra le  permet
parfo is  de constater  que des immeubles n ’ont  pas de propr iéta i res ,  qu ’ i l s
sont  la  propr iété  de soc iétés  d issoutes ou,  encore ,  qu ’ i l s  appart iennent  à
des organismes qui  ignorent  qu ’e l les  ont  un t i t re ,  notamment lorsqu ’ i l
découle  d ’une lo i .  S i  le  cas  des b iens qui  se  retrouvent  sans propr iéta i re
soulève d ’ importantes quest ions ,  i l  en est  de même des b iens qui  se
voient  dés igner  un propr iéta i re  qui  non seulement  ne s ’y  at tend pas ,  mais
n ’en veut  pas .  La  rénovat ion cadastra le  r isque-t -e l le  de fa i re  augmenter
les  actes  d ’abandon d ’ immeubles au Québec?  L ’abandon est - i l  f réquent?
En quoi  cons iste- t - i l ?  Dans quel les  c i rconstances est - i l  poss ib le  de publ ier
un acte d ’abandon? Nous tenterons de répondre à  ces quest ions .

Note biographique 



         François  Brochu est  nota ire ,  docteur  en droi t  et  professeur  t i tu la i re
à la  Facul té  de droi t  de l ’Univers i té  Lava l .  I l  contr ibue auss i  à  la  format ion
des arpenteurs-géomètres au Département  des sc iences géomat iques de
l ’Univers i té  Lava l .  Ses pr inc ipaux domaines d ’enseignement  et  de
recherche sont  la  publ ic i té  fonc ière et  le  droi t  des b iens .  I l  est  éga lement
codirecteur  de la  Revue du notar iat .  En 2018,  la  min istre  de
l ’Enseignement  supér ieur  lu i  a  décerné le  pr ix  Guy-Rocher  pour
l ’exce l lence en enseignement  et  l ’ innovat ion pédagogique.
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 L ’abandon inévitable :  discussion sur le  sort  

du patrimoine de celui  ou cel le qui  a été



        L ’object i f  de ce co l loque est  d ’ interroger  les  s i tuat ions où la  propr iété
est  désertée ,  so i t  par  déshérence,  par  vacance ou par  abandon.  S ’ag issant
des success ions toutefo is ,  le  Code c iv i l  n ’ut i l i se  p lus  ce vocabula ire .  A lors  que
le  Code c iv i l  du Bas Canada prévoyai t  que la  success ion éta i t  vacante
lorsqu ’aucun success ib le  ne la  réc lamait  ou que tous ava ient  renoncé et
qu ’e l le  éta i t  en déshérence lorsqu ’ i l  n ’y  ava i t  aucun success ib le ,  le  Code c iv i l
du Québec tra i te  désormais  des droi ts  de l ’é tat  lorsqu ’une success ion n ’est
pas réc lamée.  La lég is lat ion complémenta ire  aux d ispos i t ions du Code c iv i l  a
subi  la  même transformat ion,  passant  de la  Lo i  sur  les  b iens en déshérence
ou conf isqués à  la  Lo i  sur  les  b iens non réc lamés.  Comment expl iquer  ces
changements?  Banale  évolut ion du vocabula ire  ou ref let  d ’un changement  des
représentat ions soc ia les  re lat ives  au patr imoine du défunt?

Note biographique 



        Me Chr ist ine Mor in est  professeure t i tu la i re  à  la  Facul té  de droi t  de
l ’Univers i té  Lava l  et  nota ire  émér i te .  E l le  est  membre permanent  du Centre
Paul -André Crépeau de l ’Univers i té  McGi l l  et  représentante du notar iat
québécois  au se in de l ’Union internat ionale  du notar iat  (UINL) .  E l le  enseigne
le  droi t  c iv i l ,  notamment le  droi t  des personnes phys iques ,  de la  fami l le  et
des success ions à  l 'Univers i té  Lava l .  E l le  enseigne auss i  régul ièrement  à
l 'Univers i té  du notar iat  mondia l  Jean-Paul  Decorps.   La  professeure Mor in
trava i l le  actuel lement  sur  d i f férents  projets  de recherche,  notamment au se in
de groupes de recherche mult id isc ip l ina ires .  L 'ouvrage Droi t  des a înés ,  dont
e l le  a  assuré la  d irect ion,  a  été  récompensé par  le  1er  Pr ix  de la  Fondat ion du
Barreau du Québec dans la  catégor ie  «  ouvrage col lect i f  »  2022.
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Moyse











 La propriété intel lectuelle désertée



        I l  ex iste  dans l 'un ivers  enchanté de la  propr iété  inte l lectuel le  un l ieu
où la  pensée semble errer  sans but  et  surtout  sans maîtres .  Des œuvres
et  des invent ions vagabondes ?  En droi t  d ’auteur  en part icu l ier ,  cette
quest ion d ’un b ien inte l lectuel  sans maitre  rés iste  à  l ’ idée romant ique
que l ’on se fa i t  du l ien fus ionnel  entre l ’œuvre et  son auteur .  Ce l ien est
d i f f ic i lement  rompable ;  le  droi t  moral ,  perpétuel  dans certa ins  pays ,  est
là  pour nous le  rappeler .  Et  pourtant  certa ines œuvres sont  en at tente
d ’être  explo i tées et  l ’ imposs ib i l i té  de trouver  leur  propr iéta i re  les
immobi l ise .  On a ,  pour  décr i re  le  statut  impréc is  de ces œuvres
déla issées ,  emprunté des métaphores t i rées des rêver ies  l i t téra ires  :  on
par le  d 'œuvres orphel ines ,  d 'œuvres dormantes .  P lus  surprenant  encore ,
parfo is  c ’est  l ’œuvre e l le-même qui  v ient  à  manquer .  I l  s ’ag i t  du cas
troublant  des œuvres indisponib les .  

Note biographique 



         P ierre-Emmanuel  Moyse est  professeur  t i tu la i re  à  la  Facul té  de
droi t  de l 'Univers i té  McGi l l .  I l  a  été  d irecteur  du Centre des pol i t iques en
propr iété  inte l lectuel le  (C IPP)  de McGi l l  de 2011 à  2021.  I l  est  le
fondateur  et  l 'éd i teur  de la  sér ie  sur  l ’ Innovat ion et  la  Concurrence aux
Édi t ions Thémis  et  i l  a  la  d irect ion édi tor ia le  du Jur isc lasseur  Propr iété
Inte l lectuel le  Québec aux édi t ions Lex isNexis .  Le professeur  Moyse
ef fectue présentement  des recherches sur  l ’obsolescence programmée,
l ’ interopérabi l i té  et  les  coûts  soc iaux de l ' innovat ion.  À  la  Facul té  de droi t
de McGi l l ,  le  professeur  Moyse enseigne la  propr iété  inte l lectuel le ,  le
droi t  commerc ia l ,  le  droi t  des b iens transsystémique et  la  preuve en droi t
c iv i l  et  en «  common law » .  
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 La désertion en droit  de la marque au Maroc



        La  désert ion est  l 'acte  d 'abandonner ou de ret i rer  l 'appui  à  une
ent i té  à  laquel le  quelqu 'un ava i t  prêté serment  ou ava i t  prétendu devoir
a l légeance,  responsabi l i té  ou loyauté ou à  laquel le  i l  ava i t  été  contra int
d 'appartenir .  Dans un contexte où le  droi t  de la  propr iété  industr ie l le
peine à  s ’ imposer  dans le  système jur id ique et  soc ia l  marocain ,  la
désert ion en droi t  de la  marque se réfère à  l ’abandon.  Notre
communicat ion a  pour object i f  de cerner  les  ra isons de cette  protect ion,
puisque le  lég is lateur  marocain reconnai t  au propr iéta i re  d ’une marque le
droi t  de l ’abandonner ,  d 'analyser  auss i  le  comment de cet  abandon et  les
conséquences jur id iques dont  la  réappropr iat ion de la  marque.

Note biographique 



         Imane Oual J i  est  professeure d ’enseignement  supér ieur  de
l ’Univers i té  Hassan I  (Settat ) .  Membre du comité sc ient i f ique de
di f férentes revues jur id iques (Revue droi t  des af fa i res ,  Les  cahiers  du
droi t  et  d ’économie) .  Spéc ia l is te  reconnu du droi t  des af fa i res  et  auteur
d ’art ic les  en droi t  des contrats  et  des b iens .  Fondatr ice du master  Droi t
des re lat ions d ’a f fa i res  depuis  2006.  Arbi tre ,  prés idente du centre
marocain d ’études et  de recherches en c l imats  des af fa i res  et  d irectr ice
du laborato ire  de recherche,  Droi t  des af fa i res .
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 À propos de l 'affaire Camoin Carco :  
réflexions autour des droits  sur une œuvre abandonée



        «  Le ch i f fonnier  est - i l  propr iéta i re  des objets  qu ’ i l  ramasse sur  la  vo ie  publ ique ?  Peut- i l  les
réparer ,  les  re jo inter ,  et  après leur  avoir  prodigué ses so ins  profess ionnels ,  peut- i l  les  exposer
et  les  mettre  en vente ,  sans avoir  à  rendre compte à  qui  que ce so i t  et  en part icu l ier  au
propr iéta i re  de ces objets  abandonnés ?  Te l  est  le  point  de droi t  nouveau que nous avons à
examiner  et  qui  a  mis  aux pr ises  les  part isans du droi t  moral  d ’un côté ,  du droi t  de propr iété  de
l ’autre ,  du droi t  de propr iété  acquis  dans une poubel le  » .  C ’est  a ins i ,  non sans part i  pr is ,  que
s ’expr imait  Le subst i tut  Char les  Ra is in  dans ses conclus ions.
L ’a f fa i re  Camoin Carco p la idée en 1927 devant  le  t r ibunal  c iv i l  de la  Se ine ,  a f fa i re  d ’abandon
d’une œuvre que son auteur  lacère et  de récupérat ion d ’une res  nul l ius  par  un chi f fonnier ,
passée ensui te  en de mult ip les  mains pour arr iver  à  Carco,  l ’écr iva in ,  est  révé latr ice  des
rapports  parfo is  conf l ic tuels  qui  se  jouent  sur  une créat ion de l ’espr i t .  E l le  montre non
seulement  la  p lura l i té  des droi ts  qui  potent ie l lement  s ’expr iment  sur  une œuvre pr ise dans un
corpus et  les  modes sur  lesquels  adv iennent  ces droi ts  (dro i t  d ’abandon,  dro i t  d ’acquér ir ,  dont
l ’occupat ion est  une des modal i tés ) .  E l le  d i t  des choses ,  les  uns mis  au contact  des autres ,  de
leur  lég i t imité ,  de leur  force de d i f fus ion et  du rapport  entre ces deux formes de propr iété .  Nul
ne peut  être  contra int  à  la  propr iété  et  le  propr iéta i re  d ’un b ien matér ie l  ou d ’une œuvre
dispose de la  facul té  d ’abandon.  Mais  i l  est  quest ion d ’autre chose ic i .  En part icu l ier ,  un des
points  sa i l lants  d iscuté au préto ire  est  ce lu i -c i  :  l ’ auteur  peut- i l  imposer  souvera inement  sa
décis ion de déla isser  la  chose,  vo ire  de la  détru ire  a lors  même que d ’autres  droi ts  sont  nés ?Y
aura i t - i l  une h iérarchie  en ces deux droi ts  de propr iété ,  ce  que soutenai t  quelque part  Sa le i l les
à propos des monuments  h istor iques.  Le Code de la  propr iété  inte l lectuel le  proc lame
l ’ indépendance des deux mais  on vo i t  b ien au travers  de cet  exemple à  quel  point  e l les  sont
interdépendantes A part i r  de cette  déc is ion (e l les  sont  rares ,  deux autres  p lus  récentes tra i tent
de la  même quest ion,  à  propos de to i les  et  d ’un décor  de théâtre) ,  i l  s ’ag i ra  de t i rer  quelques-
uns de ces f i l s .

Note biographique 



         Mar ie  Cornu est  d irectr ice  de recherches au CNRS ( ISP ,  Inst i tut  des Sc iences soc ia les  du
pol i t ique,  UMR 7220,  ENS Par is  Sac lay ,  Univ .  Par is  Nanterre) .  Ses thémat iques portent  sur  le
droi t  de la  cu l ture et  du patr imoine a ins i  que sur  les  rapports  entre langue et  dro i t  et  p lus
généra lement  sur  l ’évo lut ion des f igures de la  propr iété .  E l le  a  notamment publ ié  Droi t ,  œuvres
d ’art  et  musée (2006)  avec Nathal ie  Mal let -Poujo l ,  le  Dict ionnaire  de droi t  comparé du droi t  du
patr imoine cul ture l  (2012)  avec Jérôme Fromageau & Cather ine Wal laert ,  le  Dict ionnaire  des
biens communs (2021)  et  2002 Genèse d ’une lo i  sur  les  musées (2022) .


